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Le feu prit feu/Tout prit feu… » (Ionesco). Putain ! Et voila tout à trac ce qui carambole le 
ciboulot à l’écoute du Moutin Factory Quintet (Sunside, Paris 1er, 14 octobre)…  
…Quand on entend les frères Moutin (François le contrebassiste et Louis le batteur) en leur 
Fat’s Medley, on sait qu’il mettent le feu. La transe en danse (Prévert, maintenant), c’est leur 
truc… 
…A New York comme à Paris, depuis plus de vingt ans, les Moutin sont les jumeaux les plus 
célèbres du jazz… 
… Vous doutez du « jazz » ? Moi aussi. Remède de cheval au galop : écoutez Deep et filez 
entendre la liberté que leur donne la scène. Entendre la liberté, ce n’est pas seulement voir, 
ni savoir, c’est une chance. 
Francis Marmande – Le Monde - Octobre 2016 
 
Un bel exemple de ce que le jazz français sait produire de mieux. 
Jean-Yves Chaperon – RTL - Octobre 2016 
 
Quelques privilégiés ont eu la chance d’entendre cette formidable formation comme par 
exemple les spectateurs de Jazz à Vienne. 
Et ce que l’on peut vous dire mes amis c’est que ce quintet ne joue pas petits bras, petits 
niveaux, ras du sol. Ah ça non ! 
Un quintet aux couleurs d’un jazz très américain avec 5 fortes personnalités, dominé bien sûr 
par les frères Moutin… 
… Les frères Moutin c'est l’énergie atomique, la générosité faite musique… 
Jean-Marc Gelin – DNJ - Octobre 2016 
 
Depuis près de vingt ans et les premières moutures de leur Moutin Reunion Quartet, les 
frangins troussent un jazz généreux et élégant. Un jazz artisanal en quelque sorte, dans le 
sens noble du terme. L’artisanat comme essence de l’art. Petites mains mais grand talent. 
Fidèles à leurs convictions et à leur philosiphie, les Moutin livrent encore une fois avec Deep 
un beau moment de musique. 
Julien Aunos – Citizen Jazz - Octobre 2016 
 
“…l’une des rythmiques les plus excitantes de la scène actuelle, les jumeaux Moutin, 
étonnants virtuoses dévoués à la musique alors que leurs études les dirigeaient vers le 
métier d’ingénieur. Il leur en reste quelque chose : la rigueur, à quoi ils ont ajouté le grain de 
folie indispensable au jazz. ”  
Michel Contat - Télérama - Septembre 2013 
 
“…des folies rythmiques et mélodiques, dans lesquelles la complicité fraternelle avec les 
autres membres du groupe est totale. ” 
Didier Pennequin – Quotidien du Medecin - Septembre 2013 
 
“La pulsation cardiaque des frères Moutin est à ce point synchrone, que leur musique 
semble émaner d’une seule et même personne, d’un seul et même souffle. Une telle 
osmose, une telle cohésion est suffisamment rare pour être soulignée.  
Mais serait-ce la seule qualité des frères jumeaux ? Eh bien non, jugez plutôt : ils ont 
produits un jazz raffiné qui transpire la générosité et la sueur par tous ses pores. A cela 
s’ajoute une parfaite maîtrise technique, et un discours musical direct et palpable. 
Les murs de la Salle Poirel s’en souviendront longtemps, à n’en pas douter ” 
Manu d’Andréa – Magazine Karma - Octobre 2013 
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« Un bel exemple de ce que le jazz français sait 

produire de mieux » 
Jean-Yves Chaperon 
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MOUTIN FACTORY QUINTET : Deep 
27 septembre 2016   CD, CHRONIQUES   

(Jazz Family / Socadisc) 

 
Créé en 2013 par les frères jumeaux François et Louis Moutin, le Moutin Factory Quintet s’est vu 
rejoindre par le talentueux pianiste Jean-Michel Pilc. Le trio est complété par Manu Codjia à la guitare 
et Christophe Monniot aux saxophones. Devenu quintet, le groupe peut maintenant interpréter les 
compositions acrobatiques des frères Moutin, comme sur le subtil et soulful « Fat’s Medley » ou « A 
Soothing Thrill », alors que le tempo s’accélère et les envolées des solistes font rage sur « Exploded 
View » ou « Shift ». Un nouvel album fort, riche et puissant en 9 titres aussi variés que 
complémentaires, avec chacun sa propre identité, sa propre couleur, qui, à la sortie, donne du jazz tout 
simplement. En parallèle, les frères Moutin assurent une tournée outre-Atlantique durant tout le mois 
d’octobre. 

Rémi Cavailles 
 



   « Le jazz tisse sa toile... » 

MOUTIN FACTORY QUINTET : « Deep » 
 

MOUTIN FACTORY 

QUINTET : « Deep » 

Jazz Family 

 

J’ai pu écouter le Moutin Factory Quintet à Caen et dans cette 

formation avec Jean-Michel Pilc (qui succède à Thomas Enhco) 

le 12 mars 2016, peu avant leur entrée en studio pour 

enregistrer ce disque. On y retrouve l’esprit et le répertoire de 

leur concert caennais mais avec cette mise en forme 

caractéristique du travail en studio qui gomme un peu la 

spontanéité et les aspérités du concert. Un excellent groupe 

pour un beau disque. Lire le compte-rendu du concert ...ici... 
 
> Jazz Family - JF009 / Socadisc (parution le 26/08/2016) 
 
François Moutin : contrebasse, composition / Louis Moutin : 
batterie, composition / Jean-Michel Pilc : piano / Manu 
Codjia : guitare / Christophe Monniot : saxophones alto et 
sopranino. 
 

01. Love Stream (Louis Moutin) / 02. Hope Street (Louis Moutin) / 03. Fat’s Medley (fats Waller) / 

04. Exploded View (François Moutin) / 05. A Soothing Thrill (François Moutin) / 06. Hell’s 

Kitchen (Louis Moutin) / 07. Shift (François Moutin) / 08. Bliss (François Moutin) / 09. In The 

Name Of Love (François Moutin) // Enregistré en France en mars 2016. 

 

 www.moutin.com 
 
 

 

 

 

 

 

 



   « Le jazz tisse sa toile... » 

MOUTIN FACTORY QUINTET 
 

> Caen le 12 mars 2016 (Jazz dans les Foyers) 
 

 
Christophe Monniot, 

Jean-Michel Pilc, Manu 
Codjia, François et Louis 

Moutin 
 

« Super Moutin Bros » : musique en jeu ! 

 

L’action se déroule sous les balcons des foyers du théâtre de 

Caen.Louis Moutin et François Moutin, les deux frères jumeaux 

(batterie et contrebasse) ont réunit un gang de francs tireurs 

calmes mais déterminés. Objectif annoncé : soulever 

l’enthousiasme du public venu les écouter. Le jeu démarre au 

niveau 1, c’est tranquille, on pose les bases et on répartit les rôles 

avec « Lucky People » (air connu). Heureux, peinards, sans 

soucis, ils passent au niveau 2 avec « Dragon Fly ». Là, l’oiseau 

flamboyant, c’est Jean-Michel Pilc qui se sent pousser des ailes et s’envole sur ce thème qu’il 

ponctue allègrement de citations inattendues qui échauffent ces esprits vifs. La tension monte 

pour passer, sans faux-pas, au niveau 3 qui commence comme un big-bang déclenché par la 

guitare spatiale d’un Manu Codjia toujours impassible : un magma sonore incandescent qui 

prend forme en se solidifiant pour donner naissance à des formes mélodiques qui se 

transforment dans un jeu collectif plein de rebondissements, de pièges à éviter, de bâtons dans 

les accords, de sauts par-dessus les grilles. Ça devient acrobatique mais ils sont motivés, soudés 

et semblent désormais invincibles. Le public est acquis et le fait savoir 

chaleureusement. Christophe Monniot affiche un flegme serein pour enchaîner tout 

naturellement des phrases aux tournures complexes dont il a le secret. Il est de retour dans sa 

ville natale et ses parents l’écoutent : un sérieux relatif s’impose ! Les niveaux suivants (trois ou 

quatre thèmes brillamment développés) se déroulent sur un petit nuage : les deux frères savent 

qu’ils atteindront leur objectif même dans l’épreuve délicate du duo (Hommage à Ornette 

Coleman) . La partie est passionnante et pleine de surprises jusqu’au bout : le but est atteint 

avec brio. Le public comblé le fait savoir par un tumulte d’applaudissements mérités !  

Game Over ! Pas le temps d’un bonus car il faut fermer mais la suite sera prochainement 

disponible sur un nouveau disque qu’ils allaient enregistrer dès le lendemain. 

. ::T.G. ::. 

François Moutin : contrebasse / Louis Moutin : batterie / Manu Codjia : guitare / Jean-Michel Pilc : 

piano / Christophe Monniot : saxophones alto et sopranino. 

 www.theatre.caen.fr/spectacles 

 www.moutin.com 
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MOUTIN FACTORY QUINTET : « Deep » 

 
 
MOUTIN FACTORY QUINTET : « Deep » 
Jazz Family 2016 - Socadisc 
François Moutin (cb),Louis Moutin (dms), Christophe Monniot (sax), Jean-Michel Pilc (p), Manu Codjia (g) 
Pour une fois « compter les Moutins » ne porte pas à l’endormissement. C’est même l’effet contraire. 
Les frères Moutin sont de retour ( cela faisait pas mal de temps qu’on les attendait) avec un nouvel album aux 
accents très Metheniens en grande partie dû aux compositions signées des deux frères, mais aussi aux volutes 
réverbérées de Manu Codjia à la guitare. 
Alors que Jean-Michel Pilc est un habitué des frères Moutin avec qui il a souvent tourné dans la période New-
Yorkaise du pianiste, la présence dans cet univers très électrique de Christophe Monniot aux saxs semblait un 
peu plus inattendue. La connexion Humair ( Daniel) peut être. 
Quelques privilégiés ont eu la chance d’entendre cette formidable formation comme par exemple les spectateurs 
de Jazz à Vienne (où Thomas Enhco tenait le piano). 
Et ce que l’on peut vous dire mes amis c’est que ce quintet ne joue pas petits bras, petits niveaux, ras du sol. Ah 
ça non ! 
Un quintet aux couleurs d’un jazz très américain avec 5 fortes personnalités, dominé bien sûr par les frères 
Moutin. 
Dans l’équipe, côté défense, la fratrie représente pour moi ce qu’il y a de mieux en matière de rythmique. Deux 
frères en osmose totale. Lorsque l’un expose l’autre explose et lorsque l’un donne le tempo l’autre l’ornemente. 
Les frères Moutin c'est l’énergie atomique, la générosité faite musique. On les savait fusionnels on ne les 
distingue plus tant l’un est l’autre ! Sur ce magnifique Meddley en hommage à Fats Waller, Louis et François 
s’offrent un duo des familles étourdissant.  
Christophe Monniot, dont on le voyait un peu comme la pièce incongrue dans le paysage. Il y tutoie les sommets. 
C’est en quelque sorte notre Rudresh Mahanthappa à nous. Langue de feu et feu sacré pour Monniot, en position 
d’avant-centre. Numéro 9 de luxe. 
Quand au milieu de terrain, qui oriente le jeu et lui donne la direction, il se joue à deux , avec Jean-Michel Pilc et 
Manu Codjia qui allient l’acoustique et l’électrique dans une veine que ne renierait pas Metheny lui-même. Codjia 
c’est bien simple, il sait à peu près tout faire avec un manche et six cordes. Il libère les espaces et donne le ton. 
Alors voilà, je vous le dis, l’album sort le 26 août dans les bacs. 
Les chanceux pourront les voir au Havre le 23 juillet et à Marciac le 31. Quand aux parisiens ils devront attendre 
du 12 au 15 octobre au Sunside pour 3 soirées qui nous réservent certainement quelques surprises.  
Réservez y en aura pas pour tout le monde ! 
Jean-Marc Gelin 
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Moutin factory quintet – Deep 

Jazz Family 
 

Sortie le 26 août 2016 
 
 

 
Toujours à la pointe du style et l'enthousiasme les jumeaux " Moutin ", François 

à la contrebasse et louis à la batterie, forment la colonne rythmique et composent 
pour leur quintet " Moutin factory Quintet ". 
 

Une musique qui survole de loin la maitrise de ce que l'on fait de mieux en 2016. 
Le quintet, amélioré depuis sa création ,se compose aussi de Jean Michel Pic au 

Piano, Manu Codjia à la guitare, et Christophe Monniot au saxophone. 
 

Le quintet ne se contente pas de survoler des compositions ,il est un album de jazz 
joué avec une maîtrise et un plaisir communicatif ressentis dans les neuf titres que 

composent cet album intitulé " Deep " 
Il sortira le 26 aout 2016 et va sûrement ravir par sa clairvoyance, sa technicité et 
sa finesse les amateurs de jazz entre jazz classique et jazz moderne. 

Sans déroger à la tradition tournant des solos dans un quintet batterie, contrebasse, 
piano, guitare, saxophone, on peut écouter aussi les improvisations batterie , 

contrebasse des jumeaux du jazz les frères Moutin, véritables techniciens de leur 
art. 

 
On est étonné de voir des rythmiques aussi bien travaillées et qui nous proposent 

de la joie et de la transe, ou bien de la détente tout simplement, on se réveille au 
contact de titres comme " Love Stream ", " explose View " ou bien "shift" pour se 
laisser enfin transporter par l' inspiration solo de " Fat's Meddley " ou " Bliss ". 

 
Nous sommes très enthousiasmés et espérons un bon accueil pour l'écoute de " 

Deep " du Moutin Factory Quintet et nous conseillons, à tous, ce nouvel opus pour 
les jumeaux virtuoses du jazz, les frères " Moutin ". 

 
 



«   L A  M O D E , 
C ’ É T A I T  L E  M O N D E 
D E  N O S  P A R E N T S   »

42           J A Z Z  N E W S  / NOVEMBRE 2016

L O U I S  &  F R A N Ç O I S  M O U T I N

Quiconque a déjà vu ces frères jumeaux sur scène (ensemble 
avec Martial Solal, Antoine Hervé ou Tigran Hamasyan) ou 
séparément (avec Lee Konitz, Henri Texier, Michel Portal ou 
Giovanni Mirabassi), peut en témoigner : ça transpire et ça envoie. 
Rares sont les musiciens à tout donner à chaque instant comme 
Louis le batteur et François le contrebassiste. Alors qu’ils sortent 
un nouveau disque baptisé Deep (profond en V.F.), on a voulu 
chercher loin, loin, loin dans leurs souvenirs : le monde de la mode 
de leurs parents, leurs premières amours pour Fats Waller, Erroll 
Garner ou Oscar Peterson, leurs études d’ingénieur avortées, leur 
passion pour la sudation utile… Attention, cette interview peut 
comporter une forte dose de nicotine.
Propos recueillis par Mathieu Durand 
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///

I ls sont bookés les Moutin. Tout le monde les a voulus, les veut et les 
voudra, de Martial Solal à Tigran Hamasyan. Et ils ont dû se creuser les 
méninges pour trouver un interstice dans leur emploi du temps pour 

depuis une masterclass à Nice et François le contrebassiste repartait quelques 

repaire de Louis dans le XIIIe

longtemps inquiétés à notre arrivée – ils rigolent beaucoup. Se demandent des 

-

Jazz News 

-

». Sur leur dernier disque baptisé Deep, on constate 

gosses. 

FRANÇOIS :

été le jazz depuis le début…
LOUIS :

FRANÇOIS :

LOUIS :

FRANÇOIS : truculent.
LOUIS :

amuseur…
FRANÇOIS :  

tout…
LOUIS :

L’autre madeleine de ce disque, 

c’est la présence de Jean-Michel 

Pilc au piano. C’était symbolique 

de retrouver celui avec qui tout a 

commencé au début des années 80

FRANÇOIS :

étudiant juste à côté, à SupTélécom 

. 
Lui aussi y était étudiant et naturellement 

de jazz. Comme on était tous les trois 

LOUIS :

 Trente-
cinq ans plus tard, François a beaucoup 

disque ensemble…
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Outre Fats Waller, l’autre pilier de 

Vous avez même fait des années plus 

sur lui.

FRANÇOIS :

moderne. Nos parents, surtout notre 

encore aimer Coltrane, mais on écoutait 

lycée en voiture, elle met la radio et on 

 et elle se retourne 

LOUIS :

FRANÇOIS : …qui était le vendeur 
principal du rayon jazz. On arrive et on 

LOUIS :

FRANÇOIS :

nous y…
LOUIS  :

du piano et François de la guitare…
FRANÇOIS : …en total autodidacte, 

une note de musique.
LOUIS :

FRANÇOIS :

 en 

la contrebasse.
LOUIS :

tierces…
FRANÇOIS : Et là, je me suis souvenu 

LOUIS :

électrique.

FRANÇOIS :

trop petit pour une contrebasse… On était 
vraiment des  tous nos copains 
écoutaient de la pop et on considérait 

 Mais 
comme on avait commencé à écouter les 

FRANÇOIS :

LOUIS :

FRANÇOIS :

à quelques musiciens qui ont vraiment 

LOUIS : 

FRANÇOIS : Ou King Crimson.
LOUIS :

depuis mômes… On était  mais 
pas totalement anti-pop…
FRANÇOIS :

Nougaro…

était rédactrice et photographe de 

été notamment directeur artistique 

du mensuel Jardin des Modes. C’est 

LOUIS ET FRANÇOIS  : 

FRANÇOIS :

services de dessinateur à un moment, 

LOUIS :

piano…

« Oscar 
Peterson, 

c ’est un 
peu ce qui 
nous a fa it 
passer du 

jazz ancien 
au jazz 

moderne »

///
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FRANÇOIS :

pris un cours de musique de sa vie, 

LOUIS : On a été éduqués dans la 

FRANÇOIS :

le langage sans apprendre la grammaire 
tout de suite.

Et ils vous ont soutenus quand vous 

LOUIS :

moi Centrale Lyon, lui SupTélécom. Ça 

immédiate, ça a été de nous couper les 

rendre compte en quelques mois que ce 

boostés…
FRANÇOIS :

que ça devienne possible…
LOUIS :

des partenaires…
FRANÇOIS :

niveau…
LOUIS : On a essayé de connecter avec 
la bande des mecs qui y arrivaient… 

FRANÇOIS :

LOUIS :

FRANÇOIS : Oui, assez peu sont devenus 

devenus banquiers… Je ne me serais pas 
trop épanoui là-dedans…
LOUIS :

voire toute ma vie…

C’était presque écrit à l’avance. Dans 

votre parcours, on apprend que Louis 

avait été adoubé petit par un grand 

FRANÇOIS :

ans, nos parents nous emmenaient dans 
les clubs de jazz…
LOUIS :

FRANÇOIS : Et pendant toute la soirée, 
Louis tape sur la table. Il débute 

LOUIS : …il arrive avec son énorme 

FRANÇOIS : 
LOUIS :

LOUIS :

FRANÇOIS :

LOUIS :

accompagnait les participants. On voit 
arriver ce , largement en dessous 

rencontre à Marciac…
FRANÇOIS :

étudiant aussi.
LOUIS : Il a essayé de sortir cet album, 

« On a été 
éduqués 
dans la 
conf iance 
qu’ i l 
suf f isa it 
qu’un truc 
sonne pour 
qu’ i l  soit 
val ide »///
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/// FRANÇOIS : Comme il était en contact 
avec Yann 

.
LOUIS :

 et puis on a tourné ensemble 

FRANÇOIS :

LOUIS : Il a une imagination incroyable. 

de pousser le musicien que vous 

accompagnez dans ses derniers 

LOUIS :

FRANÇOIS  :

LOUIS :

Helmut Newton ou Frank Horvat, des 
gars qui avaient énormément de talent, 

FRANÇOIS : …de transmission…
LOUIS :

En concert, vous n’en gardez pas sous 

FRANÇOIS :

geste compositionnel et je le vis aussi 

ne sais pas si les gens peuvent palper à 
quel point je le vis aussi intensément. 

métabolisme qui est assez concordant… 

LOUIS :

ça avec la sueur et tout 
pas calculé, je crois que je ne saurais pas 

LOUIS :

FRANÇOIS :

il se sent mal, il part en dépression. 

LOUIS :

LOUIS :

nous dire…
FRANÇOIS : 

LOUIS :

disque, ça reste important car ça crée du 

qui a investi…
FRANÇOIS :

créateurs de contenu, ça tue tout un 

un autre…
LOUIS : La grosse erreur des Européens, 

FRANÇOIS : … pour créer le concurrent 

LOUIS :

  LE SON   
MOUTIN FACTORY 
QUINTET
Deep 
(Jazz Family/Socadisc) 

  LE LIVE   
Du 01/12 au 03/12 
Dunkerque 
16/12 
Clermont-Ferrand 
26/01 
Sens 
28/02 
Château-Gontier 
(Saison Europajazz)

« Notre 
père,  c ’est 
le premier 
qui  a fa it 
bosser dans 
la mode 
Helmut 
Newton » 



04/11/2016 Entretien avec François et Louis Moutin à propos de leur dernier album « Deep » – Les Trois Coups

http://lestroiscoups.fr/entretien-avec-francois-et-louis-moutin-a-propos-de-leur-dernier-album-deep/ 1/13

L E  J O U R N A L  D U  S P E C T A C L E  V I V A N T

‑



04/11/2016 Entretien avec François et Louis Moutin à propos de leur dernier album « Deep » – Les Trois Coups

http://lestroiscoups.fr/entretien-avec-francois-et-louis-moutin-a-propos-de-leur-dernier-album-deep/ 2/13

‑

‑

‑



04/11/2016 Entretien avec François et Louis Moutin à propos de leur dernier album « Deep » – Les Trois Coups

http://lestroiscoups.fr/entretien-avec-francois-et-louis-moutin-a-propos-de-leur-dernier-album-deep/ 3/13

‑
‑

‑

‑



04/11/2016 Entretien avec François et Louis Moutin à propos de leur dernier album « Deep » – Les Trois Coups

http://lestroiscoups.fr/entretien-avec-francois-et-louis-moutin-a-propos-de-leur-dernier-album-deep/ 4/13

‑

‑
‑

‑

‑

‑

…

‑



04/11/2016 Entretien avec François et Louis Moutin à propos de leur dernier album « Deep » – Les Trois Coups

http://lestroiscoups.fr/entretien-avec-francois-et-louis-moutin-a-propos-de-leur-dernier-album-deep/ 5/13



04/11/2016 Entretien avec François et Louis Moutin à propos de leur dernier album « Deep » – Les Trois Coups

http://lestroiscoups.fr/entretien-avec-francois-et-louis-moutin-a-propos-de-leur-dernier-album-deep/ 6/13



04/11/2016 Entretien avec François et Louis Moutin à propos de leur dernier album « Deep » – Les Trois Coups

http://lestroiscoups.fr/entretien-avec-francois-et-louis-moutin-a-propos-de-leur-dernier-album-deep/ 7/13

‑



04/11/2016 Entretien avec François et Louis Moutin à propos de leur dernier album « Deep » – Les Trois Coups

http://lestroiscoups.fr/entretien-avec-francois-et-louis-moutin-a-propos-de-leur-dernier-album-deep/ 8/13

‑



04/11/2016 Entretien avec François et Louis Moutin à propos de leur dernier album « Deep » – Les Trois Coups

http://lestroiscoups.fr/entretien-avec-francois-et-louis-moutin-a-propos-de-leur-dernier-album-deep/ 9/13

Facebook Twitter Google LinkedIn Imprimer E-mail

‑

…

‑

‑



 

 
 

SEPTEMBRE ET OCTOBRE 2016 
 
 
 
 
 

EN PLAYLIST SUR LES VOLS LONG COURRIER 
 
 

 

MOUTIN FACTORY QUINTET – IN THE NAME OF LOVE –  
 

JAZZ FAMILY 
 
 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 
 
 
 
 
 



 
 

 
 

 
 
 

 
 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 



 

 

 

 

 

REVUE DE PRESSE 

 

LUCKY PEOPLE 

Moutin Factory Quintet 







 
 

 



 

























1 

CONCERT 

Jazz : les frères Moutin, 
la liberté de plaire 

Aube Musiques Actuelles 
( AMA) à la chapel le Argence a 
accueilli j e u d i de rn i e r un 
quin te t except ionnel : le 
Mout in Factory Quinte t . Une 
salle comble a pu se délecter 
des créations des j u m e a u x 
François et Louis Mout in . 
Avec des origines géogra
phiques p roches de Troyes, ils 
j o u e n t c o m m e à la ma i son 
avec leurs excel lents p a r t e 
naires, Manu Godja à la gui 
tare, Thomas Enhco au piano, 
révélation de l'année 2013 au 
Victoire du jazz, e t Chris
t o p h e Monnio t au saxo
phone . 

« Lucky people » 

Bercés par le jazz t rès 
j eunes , ils o n t découvert, à 
travers divers i n s t r u m e n t s de 

Le Moutin Factory Quintet a su transporter son auditoire. 

mus iques , la r y t h m i q u e et le 
groove qui les an imen t , au 
jou rd ' hu i plus que j ama i s . 

Lucky people est le t i t re de 
leur nouvel a lbum. Ce nouvel 
opus es t « l'acte fondateur » 
du g roupe qui s ' impose 
c o m m e une évidence pour 
tous les spec ta teurs . 

Et h e u r e u x son t les gens qui 
o n t eu la chance d 'obteni r 
leur sésame pour assis ter à ce 
magnif ique concer t . 

Sur scène, on se laisse t r a n s 
por te r par les émotions avec 
des compos i t ions qui son t à 
l ' image des ar t is tes . Pour 
preuve , l ' h o m m a g e des frères 

en d u o con t rebasse -ba t t e r i e 
à O m e t t e Coleman, a tiré des 
frissons m ê m e aux spec ta
teurs les plus blasés. 

Le prochain r endez -vous 
d'AMA sera le concer t de Sa-
chal Vasandani . Ce c h a n t e u r 
présente des extra i ts du ré
per to i re s t andard jazz, des 
adap ta t ions pop-songs e t des 
compos i t ions pe r sonne l l e s 
dans la lignée des plus 
grands , tels Harry Connick J1 
ou John Hendricks. Ce der 
nier ne ménage d'ail leurs pas 
ses e n c o u r a g e m e n t s au j e u n e 
ar t is te . Il sera accompagné de 
Gérald Clayton au piano, Joe 
Sanders à la basse e t Nate 
Smith à la bat ter ie le j eud i 
13 février 2014 à 20 h 45 au 
cen t re cul turel Didier-Bienai-
mé à La Chapelle-Saint-Luc. 
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LIVE REPORT : 
MOUTIN FACTORY QUINTET 
NANCY JAZZ PULSATIONS 

2013 
Deuxième soir pour cette 40ème édition des Nancy Jazz Pulsations et seconde soirée pour le Magazine 

Karma au sein de la Salle Poirel. Rencontre cette fois avec le Moutin Factory Quintet. 

Jeudi 10 octobre 2013, les murs de la Salle Poirel à Nancy ont vibrés. Cette vibration – devrait-on 

dire pulsation ? – elle fût l’œuvre d’un Quintet de Jazz hors norme. Pourquoi «  hors norme » ? Parce 

que le cœur de ce groupe est double. La pulsation cardiaque des frères Moutin est à ce point 

synchrone, que leur musique semble émaner d’une seule et même personne, d’un seul et même 

souffle. Une telle osmose, une telle cohésion est suffisamment rare pour être soulignée. 

Mais serait-ce la seule qualité des frères jumeaux ? Eh bien non, jugez plutôt : ils ont produits un jazz 

raffiné qui transpire la générosité et la sueur par tous ses pores. A cela s’ajoute une parfaite maîtrise 

technique, et un discours musical direct et palpable. 

Ce Quintet a le jazz à fleur de peau. Christophe Monniot au sax soprano et alto, et Manu Codija à 

la guitare voyagent léger et survolent la planète jazz avec les Moutin. Thomas Enhco, impérial sur 

son Steinway de concert, complète le tableau magnifique qui nous a été offert hier soir. Les murs de 

laSalle Poirel s’en souviendront longtemps, à n’en pas douter. 

Article : Manu D’Andréa 

Photos : Dominique Ferveur 

1ère partie : Bernica Octet 

    



 

  

 

 

Balades à Jazz In Marciac… et en pays gersois 
Découverte de « Jazz in Marciac » pour la 36ème édition... 
 

> Jeudi 1er Aout : 

23h : MOUTIN FACTORY QUINTET 

 
Quel potentiel, quelle énergie, quel bonheur de jouer et de faire partager une envie musicale ! On 

mouille la chemise au sens propre comme au sens figuré. Pas besoin de faire de grands dessins pour 

le premier concert de ce nouveau groupe. L’engagement est total et l’on a droit à des solid’Emmanuel 

Codjia merveilleusement bien construits. Quant àChristophe Monniot sont talent énorme n’est plus à 

démontrer. Nous avons eu droit à un duo du contrebassiste et du batteur dans un superbe hommage à 

Ornette Colman, tout en joie, tout en sueur, des complicités rythmiques incompréhensibles si, je 

suppose, on n’est pas jumeaux. Nul doute que Thomas Enhco apprendra énormément dans cette 

usine à musique. À suivre… 

Christophe Monniot : saxophones - Thomas Enhco : piano -  Emmanuel Codjia : guitare -François Moutin : 

contrebasse -  Louis Moutin : batterie.  
 



   « Le jazz tisse sa toile... » 

                                                                                                                                                                                  

  

Vous êtes ici : Accueil » Sur scène » MOUTIN FACTORY QUINTET à Vitrolles 

MOUTIN FACTORY QUINTET à Vitrolles 
En concert au Moulin à Jazz, le 8 novembre 2014. 

D 18 NOVEMBRE 2014     H 08:55     A FLORENCE DUCOMMUN     

 

Luckywoman I was, me disais-je en allant samedi 8 novembre écouter Louis Moutin à la batterie etFrançois 

Moutin à la contrebasse, les frères jumeaux qui ont sorti en 2013 un CD nommé « Luckypeople » avec une 

nouvelle formation, le Moutin Factory Quintet, après le quartet précédentRéunion. Ce dernier regroupe à leurs 

côtés Christophe Monniot aux saxophones alto et sopranino, remplacé ce soir (pour raison de santé ) 

par Adrien Sanchez au saxophone ténor, Thomas Enhco au piano et Manu Codjia à la guitare.  

Trois musiciens qu’on ne présente plus.  

Cependant, nous ne perdrons pas au change avec le jeune Adrien Sanchez qui s’est intégré au groupe comme 

s’il avait toujours joué avec ! (frangin du pianiste Maxime Sanchez, il fait partie du Flash Pig quartet avec son 

frère, Florent Nisse à la contrebasse et Gautier Garrigue à la batterie et joue également dans la Horde de David 

Enhco... entre autres, car trés demandé ce jeune homme ! ) 

 
Moutin Factory Quintet - Vitrolles, novembre 2014 

© Florence Ducommun 

Le concert débute avec le titre éponyme du CD, composé par Louis et le ton est donné d’emblée avec vigueur et 

générosité ! Deux qualités qui traverseront tout le concert qui sera donné en deux parties et qui se terminera 

bien après minuit !  

Suivront « Dragon Fly », puis « Forgiveness » entamé avec la grande douceur de Thomas Enhco en solo. Un 

« You’ll be fine » où Manu Codjia s’impose magistralement terminera le premier set (mon voisin s’amusera à 



minuter ces morceaux qui durent tous entre 24 et 28mns, sans aucune sensation de longueur, bien au contraire, 

tant les changements de tempo, les ruptures, les inventions et les jeux de chacun sont variés ). 

Le second set débute avec un duo impressionnant des 2 frères qui ne cessent de jouer les yeux dans les yeux ( 

« Ornette’s Medley » ). « Buzzy Day » suivra, avec ensuite une chanson d’amour composé par François Moutin 

qui nous joue un solo montrant toute la diversité de son jeu particulier, avec des glissandos très harmonieux, ou 

des pincements de cordes subtils. Suivra un solo magistral d’Adrien Sanchez et en reprise un très beau « Soul ». 

Les douze coups de minuit ont largement sonné lorsque ce concert se terminera ! 

 

 
Les frères Moutin sont bien connus pour leur collaborations multiples et des tournées françaises et américaines 

et ne les ayant encore jamais entendus en concert, j’ai été fort agréablement surprise par leur énergie 

débordante, fort bien associée avec celle des autres musiciens. 

 
Thomas Encho, Adrien Sanchez - Vitrolles, novembre 2014 

© Florence Ducommun 

Manu Codjia avec sa six cordes a un son bien à lui absolument accrocheur pour la passionnée de guitare 

électrique que je suis. Je vais chaque fois l’écouter les yeux fermés !  

Thomas Enhco est d’une finesse incomparable et Adrien Sanchez m’a absolument convaincue, difficile que je 



suis quant à la façon de jouer du saxophone ! Remplacer Christophe Monniot n’était pourtant pas gagné , mais 

il a su relever ce challenge, bien qu’étant au ténor. 

 

> Pour aller plus loin : 

 La critique élogieuse de Luckypeople par notre confrère Michel Delorme sur CultureJazz.fr. 

 www.moutin.com 

 culturebox.francetvinfo.fr/moutin-factory-quintet_festival-jazz-a-vienne (le concert à Jazz à Vienne dans 

son intégralité ) 

 www.charliefree.com 

 



Au théâtre Antique :  

la soirée French Touch de la Spedidam 
Moutin Factory Quintet 

 
Les jumeaux du Jazz, François (contrebasse) et Louis (batterie) Moutin, ont pas mal bourlingué ensemble ou séparément, de part 

et d'autre de l'Atlantique en accompagnant entre autres Martial Solal, Jean Michel Pilq, Jean Marie Machado et Tigran Hamasyan... . 

Depuis 2013 ils semblent avoir mis entre parenthèses leur "Moutin Réunion" pour démarrer un séduisant nouveau projet le "Moutin 

Factory Quintet" pour lequel ils sont allés chercher de jeunes loups de la scène jazz aux profils très diversifiés : le tout frais pianiste 

déjà reconnu Victoire du Jazz 2013 Thomas Enhco, le brillant et incisif guitariste Manu Codjia et le toujours libéré 

saxophoniste Stéphane Monniot. 

Fin 2013, le quintet a sorti un remarqué premier album "Lucky People" (Plus Loin Music) et c'est justement avec ce titre composé par 

Louis Moutin que s'ouvre le concert de ce soir. Derrière la rythmique implacable et toujours puissante des jumeaux, il faut des 

musiciens qui osent se lâcher et ici pas de soucis : Manu Codjia est tout de suite très inspiré dans le style électrique, affuté et parsemé 

d'effets qui le caractérise ; Christophe Monniot occupe le devant de la scène et mêle puissance et douceur en alternant saxophone alto 

et sopranino ; Thomas Enhco un peu en retrait sur le premier morceau lâche sur le deuxième Dragonfly un superbe chorus aussi 

classique que poétique. 

Pour rendre hommage à Ornette Coleman, les jumeaux restent seuls en duo révélant tout leur savoir-faire et complicité sur leurs 

instruments respectifs : François fait corps avec sa contrebasse en ne quittant pas Louis des yeux qui alterne mains, baguette et balais 

sur sa batterie. Avec Forgiveness une balade composée par François, le concert retrouve une certaine sérénité avec un piano lyrique à 

souhait de Thomas Enhco et un bel enchainement de Christophe Monniot au sax alto. 

Dans la partie finale l'énergie reprendra vite ses droits derrière la puissance soudée des jumeaux, permettant même à Christophe 

Monniot de se mettre en mode free pendant que Manu Codjia multiplie les effets autour de ses riffs ravageurs. Décidément ce quintet 

affiche autant d'énergie que de créativité et vu le potentiel de talents réunis ils sont promis à un bel avenir. 

Un apéritif déjà consistant pour cette soirée French Touch (avec le soutien de la SPEDIDAM) qui n'en finira pas de nous réserver 

d'autres belles surprises au fur et à mesure de son avancement. 

 

Gérard Brunel 

Voir la vidéo du concert 
 



Moutin Factory Quintet 
au Rocher de Palmer 

le mercredi 05/11/2014 
 

nov9 

Par Dom Imonk 

Photographies par Alain Pelletier 

Les frères Moutin se font rares dans notre région, c’est pour ça qu’ils nous sont si précieux. 

Souvenons-nous du Moutin Réunion Quartet au Festival de Jazz de Cussac-Fort-Médoc 2007, où ils 

étaient accompagnés des excellents Pierre de Bethmann et Rick Margitza. Beau concert. Et en juin 

dernier, au Festival Jazz360 de Cénac, où l’on a retrouvé avec plaisir Louis Moutin et son groove 

musclé dans l’épatant Christophe Laborde quartet que l’on découvrait. 

C’est donc avec envie et grande curiosité qu’on les attendait pour ce concert au Rocher de Palmer. Ils 

y sont arrivés avec un nom tout neuf et très attractif, presque un programme à lui tout seul : Le « 

Moutin Factory Quintet ». Rien qu’à l’énoncé de ces trois mots, comment ne pas penser à certains 

lieux (de) cultes comme la « Knitting Factory » (Brooklyn), ou « Die Fabrik » (Hambourg), où 

novation, recherche et créativité ont toujours été à l’honneur ? 

Leur album « Lucky People » (Plus Loin Music), sorti il y un an, avait déjà mis la barre assez haut. 

Belle cuvée, dont ils nous ont offert la dégustation de presque tous les morceaux ce mercredi soir. 

Les deux leaders sont jumeaux dans l’écriture, et jusque dans leurs jeux associés, imbriqués, 

s’opposant, puis renouant avec une chaleur magnétique. Louis est un batteur au drive puissant, mais 

varié et qui sait être délicat par moment. Il plait à un large éventail de fans, des plus branchés hard-

bop à ceux habitués des rives du jazz-fusion. Il faut cette pulse là pour pousser un tel quintet de 

l’avant. François est un peu l’arbre du groupe, au jeu protecteur. Ses généreuses lignes de basse 

s’insinuent un peu partout, et autour de tous. Il épouse, bouscule, relance ou calme les jeux des 

furieux qui l’entourent. Au cœur du groupe, il y a cette complicité entre les deux frères, qui est 

touchante et belle, notamment quand ils ont joué en duo ce remarquable « Ornette’s Medley ». 

Mais les deux patrons n’étouffent jamais le reste du groupe, bien au contraire. On retrouve le grand 

Manu Codjia à la guitare, qui était déjà présent sur le disque. On sait toutes ses illustres participations 

par ailleurs. Son jeu est magnifique, tant dans ses accompagnements que lors des superbes chorus 

dont il n’a jamais été avare. Ce son très particulier, riche, est d’une épaisseur électrique un soupçon 

acidulée, qui donne des frissons. Quand il part en solo, il sait donner cette impression, que seuls les 

grands musiciens savent donner, qu’il le joue comme si c’était son dernier. 

Au piano, Thomas Enhco, présent aussi sur l’album, nous a enchantés par la fraîcheur de son jeu. 

Normal, il a à peine 26 ans. Pourtant c’est un musicien aguerri qui a déjà un sacré parcours derrière 

lui, ayant commencé sa carrière très jeune. Ça se sent dans ses interventions qui sont brillantes, mais 

jamais démonstratives. Il se fond dans le quintet et y apporte sa couleur et sa poésie, d’une main 

droite baladeuse et éclairée, et d’une main gauche qui sait parfois gronder, en alchimie complice avec 



la rythmique. Tous les climats lui conviennent mais on a été touché en plein cœur par son intro du 

bouleversant « Forgiveness ». 

Christophe Monniot assurait les saxes sur l’album, mais c’est un jeune saxophoniste toulousain que 

nous avons découvert à sa place: Adrien Sanchez. Très bon souffleur qui a bien vite fait siennes les 

partitions qu’il avait devant lui. Il s’est parfaitement intégré au groupe. Par moment, il s’est échappé 

en quelques très bons chorus, où l’on a particulièrement apprécié ces ébauches de dérapages « free », 

qui ont épicé avec délice l’ambiance générale. 

Vous l’avez compris, le Moutin Factory Quintet est un groupe qu’il faut absolument voir s’il passe par 

chez vous. Au Rocher, il a fait salle comble, standing ovation, deux rappels ! Bref, une soirée de fous 

pour les « gens chanceux » que nous sommes, et que nous vous souhaitons à vous tous, les « lucky 

people » qu’ils attendent ! 

Par Dom Imonk 

Photographies par Alain Pelletier 
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